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L'hypnotisme en Russie

Le minis ère de l'Intérieur russe vient de régle-
menter par le décret suivant l'emploi de l'hypno-
tisme :

"lLes médecins ont le droit d'employer l'hypno-
tisme en thérapeutique, mais en observant les dis-
positions de l'article 115 du code médical.

"lChaque fois qu'ils feront l'application du trai-
tement, ils devront en inform'-ir les autorités admi-
nistratives et désigner les médecins en présence
desquels l'opération sera pratiquée.

IlD àns les hôpitaux de l'Etat, l'emploi de l'hyp-
notisme est libre.

IlIl est défendu de publier toute annonce ou
toute réclame relatives à l'hypnotisme."

La taxe sur la barbe

Dans l'ancien temps, les souverains recouraient
à toutes sortes de moyens pour grossir les revenus
de la cour. Durant le règne d'Elizabeth toute bar-
be de quinze jours de croissance était taxée 3 che-
lins 4 deniers en Angleterre. En 1705 Pierre le
Grand imposa une taxe de 100 roubles sur les bar-
bes des nobles russes, et d'un kopec sur la barbe
des gens communs. Cette taxe sur les barbes fut
confirmée par Catherine le en 1723, par Pierre II
en 1728, par l'impératrice Anne en 1731. Elle fut
rappelée en 1762 par Catherine IL. En France une
taxe de birbe fut imposée sur le clergé. Pour y
obvier le pape enjoignit au clergé de se raser. Ce
que voyant le roi imposa une taxe sur ceux qui dé-
siraient être exemptés du décret.

Il faut aimer la patrie.

La patrie, dit Mgr Turinaz, c'eît le sol qu'ont
foulé nos premiers pas, le toit qui a abrité notre
enfance, le ciel qui sur nos têtes a étendu sies nuées
ouf fait resplendir ses rayons et ses ardeurs, les
affections pures et saintes, les croyances augustes,
les traditions vénérables,les souvenirs des t' istes-
ses et des joies, des épreuvEs et des gloires natio-
nales, les tombes où reposent ceux que nous avons
aimés.

Cet amour de la patrie, ce devoir sacré, ensei-
gnons-le aux générations qui se lèvent. Que les
mères apprennent ce devoir à leurs enfants, dès
les premières lueurs de leur raion ; que les pères
en laissent à leurs fils les tr.iditions comme le plus
précieux héritage ; que les mai res le ré è&"nt par
toutes les ressources de l'instruction Pt de l'éduca.
tion et le fab sent resplendir à toutes les pages de
notre histoire; que ce peuple s'incline avec respect
et admiration devant les tombes dA ceux qui sont
morts pour sa défense et pour sa gloire.

Cet appel à l'amour de la patrie a sa raison d'êtrE
partout.***

L'origine du vélocipède

Quelle est l'origine du vélocipède, de cette coe
quette machine devenue si à la mode aujourd'hui

Il faut en attribuer la paternité aux Chinois
Cela n'étonnera personne, car nous étions déjà tri
butaires de la Chine pour une foule d'inventions
telles que les journaux, les billets de banque, lei
timbres-postes, etc , toutes oeuvres incontestable
du progrès lointain de ce pays.

Il est vrai que dans les monuments égyptiens

avec le vélocipède, ainsi que le relate un ouvrage
publié à Londres en 1625.

C'est un Père jésuite, le Père iRicius, qui parle
le premier de ce genre de véhicule et c'est en Chine
qu'il l'a vu en usage à cette époque.

Les indemnités parlementaires

Pays-Bas.-$850 par année et frais de voyage
pour les membres de la Chambre basse ; $400 par
jour et frais de voyage pour la Chambre Haute.

Portugal,.-Plus d'indemnités depuis septembre
1892, si ce n'est pour les représentants des colo-
nies. Libre parcours sur les chemins de ftr de l'Etat
de et pour Lisbonne. Les municipalités peuvent
allouer à leurs représentants jusqu'à $4.00 par
jour, s'is ont besoin de cette Subvention.

Pru8sse.-$3.75 par jour pendant les sessions,
plus les frais de voyage.

Roumanie.-$5 00 par jour pendant les Sessions;
libre parcours sur les chemins de fer et frais de
voyage sur les routes.

Saxe.-$3.00 par jour pendant les Sessions; li-
bre parcours sur les chemins de fer.

Serbie.-$2I 00 par jour pendant les sessions et
60j par heure pour frais de voyage pendant la du-
rée réelle des trajets effectués.

Suède..-Ps d'indemni èés aux membres de la
Chambre Haute; $350 par session aux membres
de la Chambre basse avec une retenue de $3.75 par
jour au cas d'abience non autorisée. Frais de vo-
yage.

L'heure turque.

il existe, entre l'heure ordinaire et l'heure tur-
que,une différence dont l'origine et l'histoire sont
assez curieuses.

Il y a quelques annérs, le gouvernement turc
créa un service météorologique et astronomique,
une sorte de bureau des longitudes. Le directeur
des télégraphes ottomans fut chargé d'établir la
concordance entre l'heure tur que et l'heure moyen-
ne. Le calcul lui indiquait toujours une difference
de dix minutes et il aurait sans doute longtemps
cherché l'origine de cette différence si un vieil as-
trologne turc ne lui en avait indiqué la raison.

t L'heure se compte en Turquie à partir du cou-
cher du soleil, non pas du coucher astronomique.
mais du coucher observé du peint le plus élevé du

*lieu où l'on se trouve. Il résultait de ce fait une
différence de huit minutes entre le coucher observé

1et le coucher astronomique. Mais les deux minu-
1tes restantes pour compléter les dix minutes, com-
*ment les expliquer?' Le vieil astrologue déclara
que c'était le temps nécessaire au muezzin pour
monter au minaret et annoncer l'heure des prières

*accoutumées.
On voit que ce procédé chronométrique était

assez rudimentaire et que la création d'un bureau
de ln"qzitudes en Turquie n'est pas une oeuvre
superflue.

Signe de croix et d'honneur.
bA une station du Luxembourg, nous montions

It en chemin de fer. Dans notre compartiment pre-
nait place, à côté d'autres voyageurs, un Monsieur

.e dont la poitrine était ornée d'une croix d'honneu~r.
Le signal du départ donné, nous faisons le Signe

de la croix et commençons une prière pour nous
mettre avec nos compagnons sous la protection
divine.
0- Cet acte de piété et de charité fut accueilli par

'J un blasphème du Mnsieur décoré. Ne trouvant
a. d'approbation chez aucun de ses voisins, il répétait
î-en monologue : Crétin ! faut-il être crétin ! tas dE
s, crétins !

Bs Notre prière terminée, l'un de nous 'adress
es avec calme au méconttnt :

-Monsieur porte une décoration!

croix de Jésus Christ. Votre profession de foi de-
vance de beaucoup la mienne, et je m'en réjouis
grandement !

Le Monsieur se retira dans le coin et ronronna
iusqu'à Arlon.

Une graine extraordinaire.

Un journal du Havre publie la lettre suivante;
"lNe pourriez-vous faire appel aux lecteurs bota-

nstes de votre journal pour obtenir des renseigne-
ments sur des graines étranges que mon gendre
m'expédie de la basse Californie ?

Ces graines sont produites par un arbre très rare
au Mexique et présentent les phénomènes suivants:

Io Elles marchent et sautent continuellement,
jour et nuit;

2o Dès qu'on les touche ou qu'on les remue, elles
s'arrêtent quelques minutes, comme certains ani-
maux, l'escargot, par exemple:

3o Si on perce ou incise l'écorce, on la voit se
reformer instantanément ;

4o Si on sépare du reste la partie plate de cette
graine, rappelant assez, par sa forme et sa couleur,
le grain de café, en replaçant les deux fragments
l'un sur l'autre, ils se ressoudent en quarante-huit
heures.

J'ai inutilement demandé des renseignements au
Muséum de Paris et au jardin d'accliw~atation, etc."

L'explication est fort simple et le fait bien
connu, dit notre confrère parisien, Le Cosmo8
il est dû aux mouvements d'un simple ver, né
d'un oeuf déposé sur la fleur et enfermé dans la
graine; nos noisettes en offrent de trop nombreux
exemples. L'asticot des noisettes n'est ni assez gros,
ni asEez agile pour leur donner des mouvements
désordonnés; mais la vie tropicale est plus active.
Aux colonies, on donne aux graines atteintes de
cette danse de Saint-Guy le nom de graines du
diable.

LECCH HEtciUR.

NOUVELLES A LA MAIN

Pensée d'un chef de gare
"Qui trop embrasse manque le train."

Pendant le souper, la jolie petite L .... a émis,
l'autre soir, cet aphorisme bien féminin:

-Ce n'est pas moi qu'on peut accuser d'être
mauvaise langue.... Jamais, je ne dis du mal des

sgens Il devant eux1

t En Amérique.
a Deux adversaires se battent en duel au fusil.
e Arrive un gendarme:

-Ces messieurs ont sans doute leur permis de

chasse?' demande t-ii.

Devant la vitrine d'un joallier:
- Vois donc, ma chère, quels superbes pendants,

là-bas, tout au fond!
-Des pendants, cher ami- .. Je suis toute

oreilles!

M. Prudhomme adresse quelques admonestations
à àson fils:

b __Mon ami, j'ai remarqué que tu fais de l'oeil à
ittoutes les jeunes filles.

le . Papa, le mariage est une loterie.... Je prends
des billets!

e

A table d'hôte
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